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CAFE CORNAVIN A POUR BUTS 

De bâtir un port d’attache avec les personnes toxico-dépendantes, sur les
lieux mêmes où elles passent la plupart de leurs journées.

De favoriser le dialogue et l’émergence de demandes d’aides et  stimuler
le regard de la personne toxicomane sur le monde extérieur à son milieu.

D’aider la personne toxicomane à regagner un peu confiance en 
elle-même et en les autres.

De rendre actives les personnes toxico-dépendantes, les inciter à 
s’engager dans des expériences à court, moyen et long terme, partagées,
constructives, positives et qui exigent aussi de l’endurance.

De créer des synergies avec d’autres associations et institutions. 

De marquer avec les personnes toxicomanes nos points fixes constitués
par les principales fêtes de l’année.

Campagne d’affichage, Villle de Genève
et communes (1/4)  9 au 23 mai 07



Café Cornavin, une action sociale de rue
Nous voulons favoriser l’émergence de demandes d’aide et apporter un
soutien social aux personnes toxico-dépendantes et autres personnes 
fragilisées socialement, sur les lieux mêmes où elles passent une grande
partie de leurs journées, c’est à dire, dans les rues du secteur Cornavin
(gare et alentours).
Pour favoriser ce processus et offrir une visibilité, le café et le thé, sont 
servis 2 fois par semaine sur le parvis de l’Eglise Notre-Dame, ainsi que
des denrées alimentaires à emporter, mises à disposition ; cela constitue
le fil rouge de notre action. 

Entre 80 et 120 personnes par semaine investissent le parvis pour y 
passer un moment convivial. Pour beaucoup d’entre-elles, le moment du
Café est devenu un lieu de rendez-vous, un repère, une pause pour un
moment de rencontre. Ces moments, partagés, entre personnes 
d’horizons les plus divers, de la rue, professionnels du social, bénévoles
actifs au sein de notre association, stagiaires, contres-prestataires du
RMCAS*, garantissent une richesse d’échanges (et souvent de chaleur
humaine) qui confèrent à l’action un cachet unique. C’est ici que se 
mettent en place les divers projets d’occupations ou de loisirs sur 
l’extérieur (voir pages 15 à 17). 

Ce projet est géré par un éducateur spécialisé, également fondateur du
projet.

Cette année, en raison du nombre croissant de personnes attirées par la
nourriture à emporter gratuitement, l’abolition du « self service » jusque
là en vigueur s’est imposé.
Pour plus d’ordre et 
d’équité, une queue et
une distribution personnalisée
ont été instaurées par
les bénéficiaires eux-
mêmes. En effet, les
besoins en nourriture
d i f fè ren t  se lon  les
personnes bénéficiant
d’une cuisine et d’autres
sans logement ou dans
l ’ imposs ib i l i t é  de  
cuisiner.

*(Revenu Minimum Cantonal d’Aide Sociale / Hospice général)
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LE SECTEUR dans lequel nous opérons est une zone «sensible» car
décrétée «zone d’exclusion» pour certains. Une zone d’exclusion est un
périmètre géographique défini par les autorités, légitimant l’expulsion ou le
renvoi de certaines personnes à l’extérieur de celle-ci. Pour ces exclus, 
notre action est devenue d’autant plus significative que Café Cornavin est
devenue garante de ce que ces personnes peuvent réinvestir 
ponctuellement une partie de l’espace public d’où elles se voient chassées. 

A ce jour, les rapports que nous entretenons avec la police sont bons. La
politique des 4 piliers en vigueur (prévention, réinsertion, réduction des
risques, répression) encourage chacun des acteurs à œuvrer pour une
bonne entente et bien sûr pour le respect.

Cette année, afin d’éviter que les rassemblements de personnes 
occasionnés au moment du Café ne deviennent propices au trafic de 
substances illicites, la police nous a sommé d’engager un responsable de
la « sécurité ». Une personne connaissant bien ce milieu a accepté le 
poste et réalise un travail préventif remarquable, de l’avis des partenaires
impliqués. 
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Les habits de seconde main
Régulièrement, des habits sont
amenés par la population qui a
depuis les années, repéré notre
action. Les habits reçus sont alors
disposés sur la barrière du parvis
pour  que  les  pe rsonnes
intéressées puissent se servir.
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La nourriture
Sa distribution est rendue possible grâce l’association Partage se trouvant av.
Cardinal-Mermillod à Carouge (Partenariat Alimentaire Genevois). Cette
association, qui a démarré son activité en 2005, collecte de manière 
quotidienne des denrées qui ne sont plus à vendre mais encore à 
consommer, auprès des grands distributeurs de notre cité. Elle a pour 
objectif l’approvisionnement gratuit des associations signataires, qui 
distribuent des denrées alimentaires et des produits d’hygiène aux plus
démunis. Elle s’engage  à répartir de manière équitable toute la marchandise
à sa disposition, en tenant compte des besoins de chaque association.

La soupe en hiver 
Deux à trois fois par
mois, Boris prépare
bénévolement 15-20
litres de soupe à
consommer sur 
place. Nourrissante
et excellente, sa 
soupe  réchauffe les
corps et les esprits,
c’est un moment 
propice aux échanges
entre personnes de
tout bord.
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Travail de rue

Café Cornavin consacre une
partie de son action à aller à la
rencontre de personnes 
marginalisées dans le secteur
Cornavin, Seujet, Pâquis et
alentours. Ce travail, lié à la
prévention, est très important.
Certaines personnes ont un
appartement, d’autres sont 
placées temporairement dans
une chambre d’hôtel par les
services sociaux, d’autres 
encore vivent de débrouillardise.

Ces relations peuvent permettre
d’apporter une aide sous diverses
formes : nourriture, accès aux
soins, lien social, relais avec
d’autres organismes sociaux.
Ces relations imposent aussi
une responsabilité morale dans
les cas de grande précarité.
Mais pas seulement. Elles 
permettent aussi de fixer un
rendez-vous avec une personne
pour l’accompagner dans une
démarche administrative, ou
pour régler un problème de
logistique dans les cas d’un
aménagement, d’un déména-
gement ou d’un achat. 

“Perdu de vue...”
Dans le cadre de notre collaboration
avec d’autres associations ou
sur demande de proches, il
nous arrive d’être sollicités pour
tenter de retrouver trace d’une
personne « disparue ».

Campagne d’affichage, Villle de Genève
et communes (3/4)  9 au 23 mai 07
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Elles leur permettent presque 
toujours de retrouver une certaine
sécurité et un « lâcher prise » qui autorise
un répit. Pour de nombreuses personnes,
ce contexte offre l’opportunité de se
refaire une santé, de faire le point et
de prendre des décisions. 
Dans ces moments, Café Cornavin
rend visite et peut être sollicité pour
amener des habits ou autres. Nous
accompagnons également dans la
prise de décisions et proposons 
parfois en anticipant la sortie : gestion
du quotidien, cure. Pour certains,
c’est un moment propice pour
renouer avec un membre de la
famille. En favorisant l’établissement
des liens nécessaires, notre intervention
peut alors être déterminante pour
encourager ou rendre possible une
telle  rencontre familiale.

L’atelier d’art
Grâce à la variété de son offre et à sa
souplesse de fonctionnement, 
l’association l’Atelier d’Art reçoit
régulièrement des personnes toxico-
dépendantes. L’Atelier d’Art propose
plusieurs activités artistiques telles
que peinture, sculpture, photo, vidéo,
piano, informatique, assemblage de
matériaux divers. En raison de sa
proximité géographique de la gare, il
constitue un pont aisé pour les 
personnes qui souhaitent se mobiliser.
De plus, il permet un échange avec
un public très varié. Pour les personnes
toxicomanes, s’extraire de leur milieu
et rencontrer de nouvelles personnes
est souvent une démarche très 
difficile à entreprendre.
L’environnement artistique, la qualité
de l’accueil et l’ouverture véhiculée à
l’Atelier d’Art, tant par ses 
intervenants que par ses utilisateurs,
facilitent ces rencontres, et la plupart
témoignent de leur satisfaction à
s’être mobilisés. 

Visites en milieu hospitalier,
curatif et carcéral
Le mode de vie qui s’impose aux 
personnes en situation de grande
précarité a souvent pour effet de les
pousser aux limites de leur corps, de
leur esprit ainsi qu’à celles de la
société. En conséquence, il n’est pas
rare que l’une ou l’autre d’entre elles
soit hospitalisée ou incarcérée.Ces
institutions (hôpitaux et prisons) au
cadre rigoureux, comblent les
besoins fondamentaux de nourriture,
d’hygiène et d’hébergement des 
personnes qu’elles accueillent.
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CAFE CORNACAFE CORNAVINVIN

A tous les parias de ces temps inhumains
Déclassés, SDF, les camés, les copains

A ces étiquetés par tous les bien-pensants
A vous les rejetés à vous tous les mendiants

A vous les « étrangers » qu’on n’aime pas beaucoup
Vous qui voulez survivre, ne plus prendre de coups

A toutes les victimes de ces pandores urbains
Qui ôtent aux mendiants de la bouche le pain

Et à vous tous les blacks, les étrangers « bronzés »
Qu’on traite à la matraque astiquée de condés

Si vous avez un creux, venez-vous restaurer
Notre Dame a du cœur, Glenn de l’humanité

Dans cette ville de flics dirigée par le fric
Il peut vous éviter l’humiliation, la trique

Car tout a bien changé au pays de Dunant
On muselle les clebs, les journaux, les « perdants »

Alors « réfugiez » - vous derrière un café noir
Un bistrot loin des murs butés du désespoir

Venez-vous restaurer le cœur et l’estomac
Et vous verrez qu’il reste encore des gens sympas

Hervé STAUBITZ



En raison de la nature même de son
action, c’est à dire d’une mobilisation
sociale dans la rue, CC révèle et palie à
des manquements générés par la
société elle-même.

Toutes ces personnes se rendant sur le
Parvis de l’Eglise Notre-Dame pour
s’approvisionner en nourriture et 
chaleur humaine, touche profondément
bon nombre de personnes, témoins de
ce spectacle. Plusieurs d’entre-elles
éprouvent alors le désir de se rendre
utile. 
Ainsi, un public très varié, nous signifie
sa sympathie sous des formes très
diverses. Il s’agit parfois d’étudiants, de
personnes bien intégrées socialement,
de personnes ayant connu la galère et
s’en étant sortie, de curieux, de 
religieux, de membres familiaux de
bénévoles déjà actifs sur le terrain, de
professionnels du social, d’associations
poursuivant des buts similaires aux 
nôtres, de communes, de collectifs etc. 
Ainsi, et grâce à cette émulation, des
personnes se sont rendues disponibles
pour être à l’écoute de leur prochain,
des fêtes ont pu être organisées, des
repas chauds on pu être servis, des
stages ont été rendus possibles.

Les personnes qui bénéficient de notre
action aussi, tiennent pour beaucoup
d’entre-elles à marquer leur 
reconnaissance ou à rendre service à
l’association autant qu’elles le peuvent.
Ainsi, plusieurs personnes ayant
(re)trouvé un rôle en son sein, ont pu le
consolider durant cette année en 
s’impliquant davantage et participent
ainsi à son bon fonctionnement.

L’ÉQUIPE
CAFÉ CORNAVIN :

UN LIEU, UNE ACTION QUI SUSCITE DES VELLÉITÉS 
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Glenn Benoudiz, 
responsable de l’action
Café Cornavin,
éducateur spécialisé.

Eric Biondo, contre-
prestataire du RMCAS.
Transport et distribution
des denrées alimentaires,
coups de mains.

Nathalie Delaval, 
intervenante reponsable
occasionnelle, éducatrice
spécialisée.

Richard Batjom, sacristain
à l’église Notre-Dame,
assistant social, régule 
nos relations avec la cure
et la paroisse.

Julianne Maurin, stagiaire
maturante (mai-juin).
Activités et liens avec
personnes hospitalisées.
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Claudio Molo, sociologue,
détaché par la Délégation
à la Jeunesse sur sa
demande (juin-décembre).
Veille au bon déroulement.
Ambiance.

Pauline Bühler, assistante
sociale bénévole. Ecoute
individuelle personnalisée,
coups de mains réguliers.

Hubert Grossrieder,
bénévole. Distribution
des denrées alimentaires,
“Mr. Gadget” aide,
répare, découpe les
gâteaux.

Agnès Bolay, religieuse,
bénévole depuis novembre.
Ecoute, bénit, se mobilise,
entretient des relations 
individuelles, coups de 
mains réguliers. 

Yaro Kasprzykowski,
artiste, bénévole. Veille
au grain, entretien le lieu
propre.

David Morel, bénévole.
Préparation de la nourriture
à distribuer, régulateur,
coups de mains réguliers.

Alain Pochon, prévention
“no deal” / sécurité, dès
septembre.

Rania Ounissi, bénévole.
Préparation du thé à la
menthe, orchestration de
la distribution de nourriture,
coups de mains réguliers.

Boris Thaiti, bénévole,
dès octobre. Concocteur
de soupes en hiver.

Jean-Yves Blanquart, bénévole,
juillet - novembre. Jean-Yves
est décédé le 22 novembre à
la suite d’un tragique 
accident. Pour l’ensemble
des personnes ayant connu
Jean -Yves ,  l e  choc  f u t

immense. Bien que bref, son passage fut 
particulièrement remarqué tant sa manière 
d’être si généreuse et sa bienveillance étaient
touchantes. Nous ne t’oublierons pas, merci
pour tout ce que tu nous as donné.



UNE CAMPAGNE SUR 4 THÈMES
a vu le jour afin de lutter sur plusieurs
fronts. 
P a r a d o x e s  l i é s  à  l a  
problématique de la
drogue, tabous, peurs
qu’elle peut engendrer,
dé r i ve  des  méd ias .  
Avec comme but, le désir
“d’humaniser” la personne
toxico-dépendante. 

Une affiche par thème :

- A qui rapporte la drogue ?

- Dérives de la presse liées à cette 
problématique.

- Même si elle est illégale, la toxicomanie
existe, il faut faire avec ;
Reconnaître la dépendance aux drogues
comme une maladie avec des 
répercussions sur la santé physique et
mentale des individus ainsi que sur leur
vie économique et sociale ;

- En s'adressant aux parents, prévenir
l'usage de la drogue chez les jeunes:
Etre bien renseigné sur la drogue et ses
risques afin d'en parler librement avec
ses enfants. Ne pas craindre que cela
puisse les encourager à consommer.

VERNISSAGE DE LAVERNISSAGE DE LA
CAMPCAMPAGNE SUR LE PAGNE SUR LE PARARVISVIS
DE LDE L’EGLISE NOTRE-DAME’EGLISE NOTRE-DAME
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Une campagne d'affichage lancée

par Café Cornavin, en Ville de

Genève et Communes s’est

déroulée du 9 au 23 mai 2007.



Plate-forme des
Travailleurs Sociaux
«hors-murs»
Romands

Ce groupe se compose de
professionnels des différents
cantons romands qui fait un
travail social hors murs et qui
défend les principes d’une
charte. Café Cornavin en fait
partie. Une de ses finalités
est de faire connaître les 
pratiques professionnelles
des TSHM aux politiques
ainsi qu’aux autres acteurs
du réseau. Lors de ses quatre
réunions d’une journée par
année, il met l’accent sur la
défense d’une conception du
travail hors murs et le
respect de sa déontologie du
travail. Il a trouvé pertinent
de travailler sur le dénominateur
commun du travail social
« hors murs » qui est le fait
d’« aller vers » les personnes
ou les groupes en perte de
liens.

Campagne d’affichage, Villle de Genève
et communes (4/4)  9 au 23 mai 07

La plate-forme Hors Murs
a rejoint le GREAT
(Groupement Romand
d’Etudes des Addictions)
dans le courant de 
l’année 2003. Elle 
collabore également avec
le groupe alémanique
Gassenarbeit du
Fachverband Sucht. Elle
a notamment lancé la 
« Charte Suisse du 
travail social hors murs »,
de concert avec nos amis
alémaniques, le 8 juin
2005 devant le Palais
fédéral.
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Afin de permettre aux personnes
du groupe cible de se mobiliser
et de leur donner un objectif,
Café Cornavin propose des 
activités, de groupe ou individuelles
très diversifiées.
Ces activités peuvent 
représenter pour certains un
ancrage à  partir duquel ils feront
une expérience intérieure
provoquant un déclic.
Retrouver la satisfaction de
réaliser une tâche ou un effort
physique peut s’avérer 
déterminant dans certains 
parcours de vie et encourageant
pour se motiver à poursuivre un
but. Cette expérience, ainsi que
la reconnaissance extérieure
qu’elle suscite (par l’éducateur,
le mandataire, un proche ou 
autre), peut amener à la 
personne une image de soi 
soudain (re-)devenue positive.
Une activité d’apparence bénigne
peut s’avérer significative et
représenter une aide considérable
vers la réhabilitation, voire la
réinsertion.
Pour d’autres participants, se
mobiliser hors du contexte de la
drogue représente en soi une
expérience extrêmement positive.
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Activités ludiques, 
culturelles, sportives et autres« du milieu vers l’extérieur »

- Sorties concerts en région genevoise

- Planche à voile (Port-Choiseul)

- Anniversaires plein air

- Repas

- Cinéma

- Cirque Knie 

- Comptoir Suisse (Lausanne)

- Grillades, baignades et ballades en été

-  Aquapark

- Travaux rémunérés liés à la logistique



Le Camp de vacances de Café

Cornavin s’est déroulé en harmonie

avec 3 participants.

Il a pour but de permettre de passer

quelques jours en pleine nature et

ainsi de rompre avec la rue ou  l’hôpital.

L’occasion de s’aérer, de partager 5

jours sous tente, en Haute Savoie,

dans la propriété de Laurence F. et de

son fils Olivier, qui nous ont accueilli

pour la 2è année consécutive. 

Nous profitons de l’occasion de les 

remercier très chaleureusement de

leur accueil, de leur tolérance et de

leur ouverture d’esprit qui permet à

chacune et chacun de trouver sa place.

Si le temps fut quelque peu 

capricieux, nous avons su profiter de

créneaux agréables pour faire 

plusieurs excursions en 

campagne et en montagne. Les

repas magnifiques grillés dans

le jardin et mangés chez

Laurence resteront gravés dans

nos papilles…

Nous avons pris le temps de 

visiter la région, de faire du cheval,

karting, pétanque, cinéma et autres.

Nous avons aussi profité de ces

vacances pour bien rigoler, parler

du monde, des dépendances, des

traitements, des parcours de vie.
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LE CAMP – fin juin

Noël. Comme à
son habitude, le 24.12
une tente a été dressée
sur le parvis de l’Eglise
Notre-Dame. 60 à 70
personnes ont été
accueillies et se sont
restaurées autours de
plusieurs repas festifs !
préparés par Rania et
Agnès. Un énorme mer-
ci pour leur travail et
leur grand cœur ainsi
qu’aux personnes
bénévoles pour leur

aide.

1er août, Cranves-Sales,
France ! Chez Laurence Félix et
son fils Olivier. Ambiance, repas,

musique, cracheurs de feu.

Le 30 mai, le Collectif Rhizome 21, 
« pour une pensée durable », représenté
par sa leader Esther Donnat, a offert une 
paella somptueuse à plus de 70 personnes
sur le Parvis de l’Eglise Notre-Dame. Un
grand merci pour son initiative ainsi qu’à 
toutes et à tous qui ont organisé et participé
à la réalisation de ce magnifique repas.
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Les principales fêtes de l’année sont marquées par
notre présence à la gare ou par l’organisation d’un 
évènement extérieur. Le but, outre le plaisir de la 
rencontre et de la convivialité, est de donner des repères
dans le temps aux bénéficiaires de Café Cornavin et de

marquer l’appartenance au monde extérieur.Les fê
te

s
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Prestations en chiffres

-  140 repas chauds servis
-  4160 colis de nourriture à emporter
-  11 visites en hôpitaux et en prisons
-  13 activités extérieures (35 participants)
-   3 personnes pour le camp d’une semaine
-   7 personnes pour des activités ponctuelles rémunérées
-  10 à 15 personnes accompagnées à l’association l’Atelier

d’Art et s’y rendant plusieurs fois par semaines.

Divers
- Accueil stagiaires (ECG, Collèges) pour  
interviews et travaux d’observation

- Participation au Forums contre l’exclusion

- Conférence publique Prof. Maurice
Berger Uni-Mail (VIRES)

- Participation aux Débats Publics au
Quai 9 (association Première Ligne)

- Présentation de notre association sur
les ondes de Radio Cité

- Participation aux Forums Addictions
(Première Ligne, Argos et le Service
d’abus de substances des HUG)

- Conférences lors des «entretiens du
mardi» organisés par ADF (antenne
drogue familles)

- Formation à l’IES pour bénévoles actifs
dans le domaine de l’exclusion, trois 
participants

- Présentation de l’action Café Cornavin à
un groupe de pèlerins lors de la 30ème
rencontre européenne de Taizé à
Genève, le 31.12 à l’Eglise Notre-Dame.

Sponsors

Nous saisissons
l’occasion de ce
rapport pour
exprimer notre
profonde recon-
naissance à tous
ceux qui nous
soutiennent et
sans qui notre
action ne pourrait
être menée à bien. Cette année
encore, Café Cornavin a reçu 
l’aide financière de donateurs 
privés et publics. Cette diversité
assure à l’association une certaine
indépendance de  fonctionnement.
Elle témoigne également de 
l’intérêt et de la reconnaissance de
l’action que nous menons. 
Ainsi nous remercions les 
communes de Cologny, Lancy et
Carouge qui nous soutiennent, 
M. B. Singenberger, nos membres
et en particulier le Département de
la cohésion sociale, de la jeunesse
et des sports, de la ville de Genève
ainsi que la Délégation à la
Jeunesse, qui nous témoignent
tous soutien et confiance. 
Voir comptes de pertes et profits

en fin de rapport.
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Opuscule
R é a l i s a t i o n  d ’ u n
“Opuscule Prévention”
s’adressant aux usagers
de drogues vivant dans
une précarité redoutable.
L’Opuscule veut faire
appel au potentiel de
chaque personne à se
mobiliser afin d’entre-
prendre une démarche
allant vers un mieux être.
L’Opuscule prévention,
aura pour but d’éveiller à
la conscience du consom-
mateur de drogues que
son sort n’est pas seule
fatalité, qu’il (elle) est
également acteur(trice)
de sa vie, avec une 
capacité de décider, de se
mobiliser -et pourquoi
pas- de réussir ! Cet
Opuscule pourra être 
d i s t r i bué  en  Su isse
romande aux organismes
poursuivant des buts
similaires.

Fête et conférence-débat
Cette fête et conférence s’inscriront, pour Café
Cornavin, dans le cadre de la fête pour la Paix
(partenaire de www.21septembre.ch), journée
internationale pour la paix proclamée par l’ONU.
Prof. Luciano Mazzetti, la Sapienza, univ. de
Rome, linguistique, philosophie, histoire de 
l’éducation.

Disposer d’un local

Un lieu s’avère nécessaire pour nous y réunir en
équipe, nous concerter, coordonner nos tâches.
Il pourrait aussi permettre l’accueil de personnes
pour les écouter et les conseiller autour d’une
table. Les moyens de fortune utilisés jusqu’à ce
jour pour pallier à l’absence d’un lieu associatif
deviennent un peu bancals. Un projet pour 
l’obtention d’un local été déposé au Département de
la cohésion sociale, de la jeunesse et des sports 
ainsi qu’auprès de la Délégation à la Jeunesse.
(A disposition sur demande).

Carnaval
Organisation d’un Carnaval sur le parvis de
l’Eglise Notre-Dame.



Nous remercions chaleureusement
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- Toute l’équipe intervenante, en particulier
les bénévoles pour leur motivation et 
engagement croissants;
- La Ville de Genève : - Le Département de la
cohésion sociale, de la jeunesse et des
sports ,
- La Délégation à la Jeunesse, pour la 
fructueuse collaboration, la confiance, le 
soutien moral, logistique et financier; Mrs.
Alain Mathieu, Frédéric Maccabez et Claudio
Deuel;
- Tous nos généreux donateurs;
- La Fondation genevoise pour l’animation
socioculturelle (FAS’e) pour la prise en 
charge de l’ensemble des modalités salariales;
- M. Jean Meystre pour le traitement de la
comptabilité et sa fidélité, année après
année;
- Toute l’équipe de l’Eglise Notre-Dame, (Mrs
Richard Batjom et Serge Laurent,  Mrs Les
abbés Pascal Gobet et Henri Nicod; M. le
curé Pierre Jaquet) pour la mise à disposition
de l’espace café et leur participation 
enthousiaste à chaque évènement ou 
initiative organisés par notre association;
- L’association Partage pour les denrées 
alimentaires;
- Toute l’équipe du Collectif Rhizome 21 pour
avoir organisé une fête magnifique avec 
paella ainsi que Paquita pour son aide;
- Mme Laurence Félix pour son accueil, sa
convivialité et sa tolérance lors de notre camp
et repas,
- Toutes les personnes bénévoles qui ont 
participé à la fête de Noël et particulièrement
Rania et Agnès pour la préparation des
repas; 
- Les associations Antenne Drogue Famille et
l’Atelier d’Art, pour tous les services rendus et
leur excellente collaboration;
- La Maison de Quartier des Acacias pour le
prêt de leur bus;
- Mme Dani Zacchi, pour ses animations
musicales enchanteresses;
- Mmes Stéphanie Nebbia et  Kelly Bernheim
pour leurs relectures;

- Le Centre Genevois du Volontariat ainsi que
l’IES pour l’organisation de demi-journées de
formation s’adressant aux bénévoles actifs
dans le domaine de l’exclusion;
- Vincent, cuisinier du foyer la Pommière
(FOJ) pour la mise à disposition de matériel
de cuisine à Noël;
- Mina, pour les habits de seconde main
qu’elle met régulièrement à la disposition des
personnes fréquentant le café;
- La Ville de Genève, Département de la
cohésion sociale, de la jeunesse et des
sports, pour les billets mis à disposition pour
le cirque Knie.
- Tous ceux qui, de près ou de loin, ont 
participé à la bonne marche de l’Association.

Le comité
Président: 
Glenn Benoudiz, éducateur
Membre du comité:
Damien Sidler, conseiller en 
environnement, Député au Grand-Conseil
Trésorier: 
Jean Meystre, comptable

Les membres
Luce Antille
Infirmière de Rue, Carrefour Rue
Marisa Baldacci
Assistante sociale, Fondation Phénix
Kelly Bernheim
Dr. med., médecine générale
Pauline Bühler, 
Assistante sociale
Danièle Geisendorf
Présidente assoc. Antenne Drogue
Familles
Jean-Jacques Gerber
Directeur secteur ados, Fondation Officielle
de la Jeunesse
Anne Kohler
Vice-présidente assoc. Antenne Drogue
Familles
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